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Es-tu celui qui doit venir ?

Les disciples de Jean se mettent à baptiser — Jn 3, 22-26 et 4, 1-2


Après avoir rendu témoignage Jésus, Jean-Baptiste continue à baptiser4 et a envoyé ses auditeurs au Christ. De même, les disciples de Jésus (4, 2), Simon, André, Philippe et Nathanaël donnent le baptême selon le rite qu’ils ont appris de Jean-Baptiste et dans le même sens. Ces appels à la conversion semblent bien couronnés de succès : « tous viennent à lui » (3, 26) ; « il faisait plus de disciples…………………………………………….............» (4, 1).


> Aller à Jésus, cela veut dire : retourner sa vie vers lui ; c’est cela la conversion. C’est une remise de soi-même à Jésus qui exige une décision…

Date : 




Nouveau témoignage de Jean-Baptiste — Jn 3, 27-31


Jean-Baptiste affirme maintenant de Jésus qu’il est………………. En effet, il a l’épouse, c’est-à-dire les disciples, les juifs… Tous viennent à lui (v. 26). Qui a l’épouse est l’époux. Jésus vient pour des noces avec l’humanité. Et Jean-Baptiste, l’ami de l’époux est ravi de joie, une joie maintenant parfaite, car sa mission est accomplie.


> Jean-Baptiste affirme : ……………………………………………………………… (v. 30). C’est le programme de tout chrétien : que le Christ grandisse dans ma vie, et que mon « moi » soit réduit à rien. Que le Christ grandisse dans les autres, et que je m’efface pour lui laisser la place.

Date : 




Arrestation de Jean-Baptiste — Mt 4, 12


Jean-Baptiste, ayant conscience d’avoir accompli sa mission, en reçoit une confirmation par son arrestation. Désormais, il est mis hors circuit. Les évangélistes affirment que Hérode, Tétrarque de Galilée, fit emprisonner Jean-Baptiste parce qu’il blâmait son union avec Hérodiade, la femme de son frère. 


> Cette arrestation est pour Jésus lui-même un signe : il commence à prêcher (Mt 4, 17) et à former le groupe des Douze (4, 18). Il accueille ainsi à travers les événements la volonté de son Père.

Date : 




Place à l’époux ! — Mt 9, 14-17


La conduite de Jésus est bien celle d’un prophète… Plus encore, celle de l’époux. Jésus surprend. Il bouscule la religion établie : le racisme et l’égard des pécheurs publics, les jeûnes prescrits par la Loi… Tour à tour, les pharisiens (v. 11), puis le reste des disciples de Jean-Baptiste, qui n’ont pas voulu le suivre (v. 14) viennent lui demander de s’expliquer.


> La réponse de Jésus est simple : il est l’Époux. Sa religion est une religion de l’Amour. Jésus vient épouser l’humanité pour lui apprendre à aimer Dieu. 


Dieu épouse l’homme pécheur et désire l’amour de son cœur avant toute chose. C’est du nouveau ! Alors, à vin nouveau, outres neuves !

Date : 




Les doutes de Jean-Baptiste en prison — Mt 11, 2-6


Le comportement de Jésus est tellement nouveau qu’il étonne Jean-Baptiste lui-même. Jean-Baptiste avait une vision profonde de Jésus, l’Agneau de Dieu, l’Époux… Mais traduit en actes, cet amour de Dieu dépasse tout ce qu’on peut imaginer. Jean-Baptiste, déconcerté, désemparé, sans doute sous la pression de certains de ses disciples qui n’ont pas voulu suivre Jésus, fait demander à Jésus s’il est bien le Messie attendu.


> Jésus répond en citant un oracle d’Isaïe (61, 1–2). Oui, ses œuvres inaugurent bien l’ère messianique, mais par les bienfaits et le salut, et non par la violence et de châtiments tels que Jean-Baptiste les avait annoncés. Et il ajoute……………………………………………..................................... (v. 6).

Date : 




Jésus rend témoignage à Jean-Baptiste — Mt 11, 7-15 et Lc 16, 16


Jésus, à son tour, rend témoignage à Jean-Baptiste : il est plus qu’un prophète (v. 9). Il est le précurseur (v. 10). Il est le plus grand des enfants des femmes (v. 11). Il est cet…………………………………… (v. 14). Pourtant le plus petit…………………………… (v. 11).


> Jésus veut dire que par lui, le don de Dieu est immense. Pour un pécheur, rentrer dans le Royaume de Dieu par la croix de Jésus qui nous sauve, c’est devenir plus grand que tous les prophètes de l’Ancien Testament qui ont annoncé et attendu ce pardon immense de Dieu. Comment ne pas profiter d’une telle grâce ? Il faut s’en emparer avec violence ! Tant pis pour les indifférents et les tièdes !

Date : 





V. La mort de Jean-Baptiste
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Salomé reçoit la tête de saint Jean-Baptiste est un tableau du Caravage peint entre 16061 et 16092 et conservé à la National Gallery de Londres. 

Exécution de Jean-Baptiste — Mt 14, 1-13


Alors que tout le peuple le tenait pour un prophète, Jean-Baptiste a payé de sa vie le fait d’avoir osé déplaire aux puissants de ce monde. Il a scellé sa mission dans son sang, comme de nombreux prophètes de l’A.T. Il faut lire le récit parallèle de Marc 6,17-29, qui nous fait comprendre l’attirance d’Hérode pour Jean-Baptiste et la jalousie d’Hérodiade qui lui fut fatale.


> La mort de Jean-Baptiste rappelle à Jésus qu’il devra compter lui aussi avec une mort violente. L’heure n’est pas encore venue. Mais Jésus se retire dans un lieu désert à l’écart, sans doute pour prier. Alors qu’on s’était demandé si Jean-Baptiste n’était pas le Christ (Luc 3,15), Hérode dira de Jésus qu’il est Jean-Baptiste ressuscité !

Date : 




Jean-Baptiste, le nouvel Élie — Mt 17, 10-13


Fondée sur Malachie 3, 23, une tradition voyait en Élie un précurseur du Messie. Il devait préparer le peuple à la rencontre du Messie en le rassemblant dans l’unité et la fidélité. Jésus affirme : « Je vous le déclare ………………………………… » (v. 12).


> Jésus voit dans la mort violente de Jean-Baptiste le prélude, l’annonce, la préfiguration de son rejet et de sa propre mort. « Le Fils de l’Homme, lui aussi, va souffrir par eux ».

Date : 




Jésus se prépare à sa passion — Jn 10, 36-42


Jésus, avec une patience infinie, invite ceux qui le refusent à ouvrir les yeux, à juger par eux-mêmes ses actes : « Si je fais les œuvres de mon Père, quand bien même vous ne me croiriez pas,…………………………………» (v. 38). Et Jésus se retire au-delà du Jourdain, là où Jean avait baptisé, comme s’il voulait exprimer que seule la conversion, déjà prêchée par le Baptiste, permettra d’accéder à la lumière.


> On mesure, en lisant tous ces textes, combien Jésus s’est heurté au refus obstiné des responsables religieux de recevoir son message. Pourtant, le peuple, lui, sait bien reconnaître l’envoyé de Dieu annoncé par Jean-Baptiste. « Tout ce qu’il a dit de cet homme était vrai ». Et là, beaucoup crurent en lui (v. 42).

Date : 




NOTE : LE PARALLÈLE ENTRE JEAN-BAPTISTE ET ÉLIE


Il ne s'agit pas ici de croire que Jean est Élie réincarné, mais de voir dans le Baptiste le retour de l'esprit, du caractère et du zèle du grand prophète de la Première Alliance. 


« Si Jean est le nouvel Élie, il importe donc de s'intéresser à ce prophète afin d'avoir une meilleure idée du caractère du Baptiste. 


Élie était un prophète de feu : celui qui annonce la sécheresse (1 Rois 17, 1), fait s'abattre sur l'autel le feu de Yahvé (1 Rois 18, 20-40), brûle d'un zèle jaloux pour Dieu (1 Rois 19, 10.14), fait descendre le feu du ciel sur les soldats du roi Ochozias (2 Rois 1, 9-12) et est enlevé au ciel sur un chariot de feu (2 Rois 2, 1-12). Il n'a pas peur d'affronter les grands, comme le montrent ses rencontres impétueuses avec les rois Achab (1 Rois 17, 1; 18, 16-19; 22, 17-24) et Ochozias (2 Rois 1, 15-16). Et il est un ardent défenseur des opprimés comme l'indique l'épisode de la vigne de Naboth (1 Rois 21). 


Mais Élie a aussi un côté tendre. On le voit dans ses paroles et ses gestes envers la veuve de Sarepta et son fils (1 Rois 17, 7-24), dans ses échanges cordiaux avec Obadyahou (1 Rois 18, 1-15) et dans sa clémence à l'endroit du troisième chef envoyé par Achab (2 Rois 1, 13-15). On note surtout son côté fragile et sa disponibilité à la douceur dans sa fuite au mont Horeb et sa reconnaissance de Dieu dans le « bruit d'un fin silence » (1 Rois 19). 


Les quelques paroles que nous avons de Jean semblent bien indiquer que son caractère était semblable à celui d'Élie. Il est impétueux : « Engeance de vipères ! » (Matthieu 3,7; Luc 3,7), protecteur des opprimés : « Ne faites ni violence ni tort à personne, et contentez-vous de votre solde » (Luc 3, 14) et soucieux des pauvres : « Que celui qui a deux tuniques partage avec celui qui n'en a pas; et que celui qui a des aliments fasse de même » (Luc 3, 11). »

Francis Daoust, L’ultime prophète, Revue Parabole citée, extrait. 

Date : 
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Tout a commencé avec Jean-Baptiste — Ac 1, 21-26 et 10, 37


Après le suicide de Judas, il a fallu le remplacer. Pierre précise que son remplaçant sera pris parmi les hommes qui ont accompagné les douze disciples pendant tout le temps de la vie terrestre de Jésus, depuis……………………………………….. (v. 22), jusqu’à l’ascension. Car Jésus de Nazareth a commencé son ministère en Galilée après……………………………………………........... (v. 37).


> Jésus a été révélé lors du baptême au Jourdain donné par Jean-Baptiste. C’est là que « Dieu l’a oint de l’Esprit Saint et de puissance » (v. 38). Ainsi Jean-Baptiste est comme une porte qui ouvre sur Jésus.

Date : 




L’annonce à Zacharie — Lc 1, 5-25


On connaît bien le récit de l’annonce à Marie. Mais ici, le même ange Gabriel vient annoncer à Zacharie le don de Dieu : la naissance de Jean, qui sera une bénédiction pour le peuple tout entier. Il sera rempli du Saint Esprit dès le sein de sa mère, et ramènera de nombreux fils d’Israël au Seigneur leur Dieu…………………………………………….................... (...) préparant au seigneur un peuple bien disposé (v. 15-17). Tout au long de ce chapitre 1 de son Évangile, Luc situe Jean-Baptiste et Jésus en vis-à-vis : deux annonces, deux naissances, deux circoncisions, deux prophéties, deux cantiques d’action de grâces, deux vies cachées …


> « Il sera grand aux yeux du Seigneur » (v. 15). C’est la naissance d’un prophète qui est annoncée, particulièrement rempli de l’Esprit, nouvel Élie précédant la venue du Seigneur.

Date : 




Visitation de Marie à Élisabeth — Lc 1, 39-45


Rencontre de deux femmes enceintes, rencontre de deux enfants. Don de l’Esprit Saint, de Marie à Élisabeth, de Jésus à Jean-Baptiste. Dès qu’Élisabeth eût entendu la salutation de Marie……………………………………………….................. (v. 41). La création tressaille déjà de joie car voici le salut qui vient…


> Jean-Baptiste, le prophète rempli du Saint Esprit dès le sein de sa mère, par celui-là même qu’il doit introduire : le Seigneur. Quelle vocation ! Jean-Baptiste proclamera : « Lui qui vient après moi est passé devant moi, parce qu’avant moi il était » (Jn 1, 15).

Date : 




Naissance et circoncision de Jean-Baptiste — Lc 1, 57-66


La Vierge Marie demeure « environ trois mois » avec Élisabeth, dans la joie des promesses de Dieu à l’une et à l’autre. Et voici que la promesse faite à Zacharie s’accomplit par la naissance de l’enfant, puis par son entrée dans le peuple de Dieu (circoncision), et par l’imposition du nom que Dieu a donné. C’est à ce moment que Zacharie retrouve la parole.


> Le mutisme avait été pour Zacharie le signe que la promesse de l’ange Gabriel venait bien de Dieu. Signe difficile, qui l’aidera désormais à prononcer des paroles de foi et non pas des demandes de preuves. C’est quand il se soumet à tous les ordres de l’ange, jusqu’à l’imposition du nom, que sa langue ce délie est qu’il peut rendre grâce.

Date : 




L’action de grâces de Zacharie — Lc 1, 67-79


Si 9 mois de grossesse ont fait d’Élisabeth une mère, 9 mois de silence ont fait de Zacharie un croyant ! Zacharie rend grâce à Dieu pour sa fidélité, car il voit que Dieu accomplit son alliance. La naissance de Jean-Baptiste s’enracine dans le serment fait à Abraham. Et Zacharie comprend et déclare que son fils aura le rôle du Précurseur, du prophète qui préparera les voies de celui qui vient d’en-haut nous visiter : le………………………………………… (v. 78), la lumière.


> « Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu une grande lumière, elle a brillé sur les habitants du pays de l’ombre et de la mort… Un enfant nous est né, un fils nous a été donné » (Isaïe 9, 1-6)

Date : 




La vie cachée de Jean-Baptiste — Lc 1, 80


Nous ne savons rien de l’enfance de Jean-Baptiste. « Il demeure………………………… jusqu’au jour où il se manifestera devant Israël » écrit Luc. Lorsque Jésus apparaîtra au Jourdain pour se faire baptiser par Jean, ce ne sont pas deux amis d’enfance qui se retrouveront, mais deux adultes formés en toute indépendance l’un de l’autre. Dieu qui connaît les cœurs fera qu’ils se reconnaissent.


> Par deux fois, dans son témoignage sur Jésus, Jean-Baptiste affirme : « Moi je ne le connaissais pas » (Jn 1, 31 et 33). Il reconnaît, par la manifestation de l’Esprit Saint sur Jésus au Jourdain, celui qu’il est venu annoncer.

Date : 
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Voir dans les Annexes, maintenant ou plus tard :




Aïn-Karem, le lieu de la naissance de Jean-Baptiste




 Jean-Baptiste : une jeunesse à Qumran ?


